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  Voici la rentrée et comme tous les ans le Syndicat de quartier de Pessac-bourg 
souhaite la bienvenue aux nouveaux habitants de notre quartier et salue amicale-
ment les adhérents et vous tous ... futurs adhérents (mais oui...n’hésitez pas !). 
  

  En cette fin août , vous avez découvert un Pessac-centre sens dessus dessous. 
Vous étiez avertis et donc vous n’avez pas songé à un tremblement de terre ou à un 
bombardement. Devant ce spectacle les vers de Boileau vous sont revenus en mé-
moire : « ...Des paveurs en ce lieu me bouchent le passage... »  « ...il faut pourtant 
passer sur ce pont chancelant... » . Ainsi les Pessacais du centre qui ont passé l’ été 
à Pessac , ont connu les joies de l’aventure ...à cabas, à travers dépressions et mon-
ticules par des cheminements chaque jour différents. Le dessous des pavés n’a plus 
de secrets pour eux . Ils l’ont piétiné , ils ont respiré la poussière généreusement  
fournie par les tronçonneuses et les marteaux-piqueurs dans un concert strident. 
Après sa mise en place le pavé a l’air bien sage et bien lisse mais nous qui l’avons 
vu investir les lieux nous savons qu’il recouvre d’innombrables réseaux et un im-
pressionnant blockhaus souterrain qui abrite la réserve d’eau et la machinerie de la 
fontaine dite sèche . Nous avons vu également de bons gestes des ouvriers aidant 
des personnes âgées en les tenant par le bras pour enjamber les obstacles...bravo!  
   

  Mais chacun savait qu’il fallait en passer par là et le plaisir différé fait suppor-
ter les désagréments. Plaisir de profiter bientôt d’un Pessac rénové  que la plupart 
des habitants semblent attendre avec l’espoir de rencontrer du beau et du pratique.  
  Comme à chaque innovation des ratés irritants feront grincer des dents . Notre 
rôle sera d’écouter, de collationner et de répercuter auprès des services. Déjà de 
nombreuses remarques nous sont parvenues. Soyons patients ; attendons la fin des 
chantiers, bien des imperfections seront remédiées d’ici-là . Les éléments en bois du 
chemin qui serpente sur la place et qui a déjà piégé des cannes et des talons ai-
guilles seront resserrés ( les intervalles ne doivent pas dépasser 1 cm) ; ceux qui 
sont défectueux seront remplacés..et les pavés souillés d’huile et de gas-oil seront 
probablement nettoyés, etc. etc..  

                                                                       —→ 

 Comme cela a été  rappelé dans les numéros précédents, une percée permettra 
de relier la rue LAUGAA à l’avenue JEAN-JAURES au droit de la rue CURIE 
après démolition de la maison de l 'ancien marchand de cycles Motobécane . Acquise 



 

 

par la CUB depuis quelques années, elle hébergeait provisoirement « Les arts au mur Artothèque » . Nous 
montrerons quelques photos de cette demeure caractéristique des années 1930-40 et présenterons l’associa-
tion l’« Artothèque » qui vient de s’ installer dans les locaux initialement destinés aux greffes de Pessac, au 
2bis Avenue Eugène et Marc Dulout  (bâtiment de la gare ). 
 Suivront des informations diverses concernant notre quartier. 
 Pages 6 et 7, nous continuons notre feuilleton « enquêtes » en allant rendre visite aux établissements          
LAGUERRE (texte du reportage de Paul Faurel en page 6). Rappelons qu’un des objectifs de ces 
« enquêtes » est de faire revivre le passé de notre  ville grâce aux souvenirs de commerçants ou artisans ins-
tallés depuis longtemps . Comme le sujet d’aujourd’hui concerne le commerce de la viande nous saluons 
l’arrivée plus ou moins récente de trois boucheries-charcuteries  : M. et Mme CATANANTI, rue Roger Co-
hé, M. et Mme MOREAU qui succèdent à M. et Mme FRAISSEX à qui nous souhaitons une bonne retraite . 
Avec M. LAMARQUE (au Gay Luron) plus anciennement installé, avenue Pasteur, voilà quatre fournis-
seurs qui satisferont les non-végétariens du centre (...et ne vous privez pas d’ un bon fromage de la 
« Sélection de Pierre  »).        

Et n’oubliez pas la dernière page qui récapitule nos activités et vous propose le bulletin 
d’adhésion...                                                                                                                                        R.C. 

    ——————————————————————————————————————————                                                                                  
UN PETIT APERҪU DU  GRAND CHAMBOULEMENT DE L’ETE 

 

« les dessous des pavés » 
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Avenue Pasteur 

Place de la Ve 
République et 
sa fontaine 
sèche  (jets et 
brumisation). 
Réservoir de 
50 m3 d’eau 
recyclée et 
traitée 

Place de la Ve République 
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 Souvenez-vous, dans cette maison on  achetait, au rez-de-chaussée, des cycles MOTOBECANE ;  
le commerçant , M. Grossard, habitait à l’étage . Puis se sont succédés M. Dausse (de 1970 à 1980) et 
M. Cuisinier (de 1980 à 2000 environ) . Après expropriation elle fut louée par la CUB à l’association 
« les Arts au mur –Artothèque » et , dans les prochains jours, sa démolition permettra la création  d’ 
une nouvelle rue qui débouchera au droit de la rue Curie dans le prolongement de la rue Nelson Man-
dela terminant ainsi le circuit de centre-ville. 

Avant sa disparition jetons un regard sur cette demeure pessacaise typique des années 30-40:   
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Au cours de ces dix dernières années on a pu fréquenter l’Ar-
tothèque au rez-de- chaussée de cette maison pour y contem-
pler des tableaux, pour les emprunter et se docu- menter sur l’art contemporain .  
 Mais, semble-t-il, peu de Pessacais connaissent vraiment l’Artothèque. Ecoutons la Directrice,  
Anne Peltriaux,  que nous remercions de nous avoir si aimablement reçus , et qui est , avec Corinne 
Veyssière, cofondatrice de l’Artothèque :  
 

« L’Artothèque est un lieu de diffusion d’art contemporain dotée d’une collection de 750 œuvres prêtées à 
un large public : particuliers, scolaires, universités, entreprises, collectivités, espaces sociaux, hôpi-
taux, maisons de retraite, prison … 

Cette collection, essentiellement constituée d’œuvres graphiques en deux dimensions, présente les princi-
paux courants de l’art contemporain des 40 dernières années à la création émergente. En 2012, plus 
de 1400 œuvres, séries ou mallettes éducatives vont être prêtées. 

Projet unique en Région Aquitaine, l’Artothèque articule autour de sa collection des expositions, des rési-
dences artistiques, des actions éducatives et des animations dans un double objectif de soutien à la 
création et de sensibilisation. En 2011, 26 000 personnes ont été touchées par ses actions dans et 
hors les murs. 

Lieu ouvert et convivial, l’Artothèque favorise les interactions des différents acteurs dans la ville et, plus 
largement dans la région et questionne la place de l’artiste dans la société et les modes de transmis-
sion de l’art. Echanges et mixité sociale et culturelle restent au cœur des valeurs de son projet. 

 

En juillet 2012, l’Artothèque a déménagé et vous accueille à partir du 4 septembre au 2bis, Avenue Eu-

« Ici, on rangeait le bois  alimentant 
cette belle cheminée » 

Av. Jean Jaures 

Côté jardin, à l’arrière 



 

 

gène et Marc Dulout (immeuble de la gare).  
Ce nouveau lieu, plus spacieux, permet de développer de nouvelles orientations artistiques autour des 

arts visuels : arts plastiques, photographiques, video … » 

 

 Ce local était initialement destiné à recevoir le greffe de Pessac  que le ministère de la justice, 
par soucis d’économie, a supprimé au dernier moment.  

 N’hésitez pas à vous documenter sur place et à prendre connaissance de la programmation 
2012-2013 présentant des expositions particulièrement riches . 

 Vous retrouvez tous les artistes de la collection sur le site:   www.lesartsaumur.com 

 

Tél.: +33(0)5 56 46 38 41    contact@lesartsaumur.com    
 

L’Artothèque fête ses dix ans et son nouveau local; une inaugura-
tion anniversaire aura lieu le              7 novembre avec une grande 

exposition .  
 

 

L’immeuble se trouve ainsi dédié aux voyages: d’un côté par le 
train, de l’autre par l’imaginaire. Bons voyages donc !   
Et ouvrez  « l’œil ...   du centre », entre les deux . 
 

 

 

 

 

Rue ROGER COHE : la partie pié-
tonne est terminée sauf la jonction 
avec  l’Avenue Pasteur.  Une crainte 
exprimée par les riverains  : que des 
véhicules y passent et y stationnent 
malgré l’interdiction. Une surveil-
lance sévère sera nécessaire . Quand 
elle sera nettoyée et libérée le piéton 
l’empruntera volontiers . Un pro-
blème à régler: les innombrables 
poubelles…  

 

Rue HERMAN LE-
MOINE : Le 

chantier fut très long mais le voici terminé . Une voie unique pour les véhicules . Au déboucher 
sur l’Avenue Pasteur, la configuration des lieux n’autorise que des trottoirs très étroits . Pru-
dence avec vos poussettes ! Quelques  places de stationnement ont été créées. Un large trottoir 
longe l’immeuble « carré » . Des arbres y seront plantés à l’automne. Une nette amélioration par 
rapport à l’ancienne rue. 

 

Les nouveaux immeubles « le cercle » et « le carré  » , que nous avons maintes fois présentés ici, en 
sont aux finitions . Les encadrements des fenêtres leur donnent un aspect qui laisse perplexes 
beaucoup de passants… ils ne reconnaissent pas Pessac. Nous en reparlerons certainement car 
les abords ne sont pas encore traités. 

 

L’Avenue PASTEUR:  a été ré-ouverte à la circulation à la date prévue (un exploit) fin août. La 
chaussée est au même niveau que le sol de la place. L’intention est claire, tout est prévu pour 
ralentir la voiture : zone 30 , partie surélevée de la chaussée et rétrécissement , arrêt des bus 
sur la voie de circulation … bonne intention certes mais que d’arrêts et redémarrages des 
lourds véhicules qui se croisent de justesse. Quant aux véhicules  du SAMU il vaut mieux  qu’ils 
suivent un autre itinéraire ; nous en avons vus , sirène hurlante, rester bloqués derrière une file 
de voitures et camions immobilisés par les feux rouges.   

 Difficile de trouver un bon compromis …certes, ...mais il y a un problème... 
 

La place de la Ve REPUBLIQUE est presque terminée. Attendons la fin des travaux et la mise en eau 
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de la fontaine pour apprécier. Cependant déjà des remarques nous sont parvenues : « dommage 
qu’elle ne soit pas uniquement piétonne »; pourquoi avoir permis la circulation automobile le 
long du cinéma Jean Eustache (elle est autorisée du lundi au vendredi en sens unique) ? Il est 
possible , en effet, aux automobilistes d’emprunter la rue Gambetta, qui lui est parallèle, pour 
rejoindre la rue Laugaa . Cela aurait évité à cette place la forêt de potelets.  Mais il n’est jamais 
trop tard pour bien faire… 

 

 

    
Terrasses de restaurants : Le piéton aimerait bien pouvoir se déplacer aisément dans les espaces qui lui sont réservés no-

tamment pour accéder au parc Razon par le souterrain en venant de la place de la Ve République… il pense qu’en 
principe l’occupation des ces espaces doit être soumise à une règlementation ….  

 

L’arrêt-minute, le long de l’église ne fonctionne pas; il est transformé en stationnement permanent gratuit. Cela fait obs-
tacle à la circulation des bus et prive le piéton de trottoirs généreux. 

 

Les plantations d’arbres : certains arbres sont déjà morts 
ou à l’agonie… La mi- néralité des lieux est loin d’être 
atténuée  par la végétation . Le souvenir des massifs d’avant, devant et sur le côté de l’église , nourrit certains re-
grets… 

 

La zone 30 permettant le passage prioritaire des piétons n’est pas physiquement indiquée au niveau de la traversée de 
l’avenue Jean-Jaures pour accéder à la rue Herman Lemoine. 

 D’autre part, l’arrêt de bus, tel qu’il est implanté à cet endroit, crèe une zone d’insécurité pour les piétons . Son im-
plantation aux abords de la poste semblerait plus judicieuse . 

 

Les arrêts de bus devraient prendre en compte les pôles d’intermodalité et de la boucle de centre-ville constituée par les 
rues Gambetta et Nelson Mandela. L’arrêt devant la pharmacie de l’avenue Pasteur, par exemple, n’est pas à sa 
place. 

 

L’obstination à construire au ras du trottoir les nouveaux immeubles (rue Etienne Marcel, rue Faust, rue Fonck, rue Mar-
cade ) dans cette périphérie pavillonnaire du centre exaspère les Pessacais : « assez !! » .  

 Ils veulent des haies et des jardins visibles de la rue. Ils veulent pouvoir garer leur voiture dans leur propriété  et 
pouvoir entrer et sortir aisément de leur garage . Le recul ne diminue pas la surface des constructions .  La rue Jean 
Monnet présente un bel exemple de ce que l’on peut faire d’acceptable ... 

 

 

 

 

 

Aujourd’hui : La Charcuterie LAGUERRE 

                                 --------------------------------- 
 

 

 

 

 

la charcuterie LAGUERRE 

===========================================================================================

Vers la fin des années 1960—Gilbert LAGUERRE, Juliette et toute l’équipe 

2012 : Jean-Marie LAGUERRE et son père Gilbert 

 



 

 

 Aujourd’hui : 
 Jean-Marie LAGUERRE                               
et son père Gilbert (à la retraite) 

et, page suivante ,toute l’équipe, chacun à 
son  poste de travail  

    La Brigade des enquêtes, dirigée par Paul 
Faurel, s’est déplacée furtivement au 15 de l’avenue J. 
Jaurès à PESSAC Centre. 
Voici ce qu’il en a résulté : 
                En Juin1940, la guerre va bouleverser la vie 
de Gilbert Laguerre. Parents et enfants fuyant l’enva-
hisseur allemand, vont se réfugier dans la famille en 
Ariège en zone libre, à Tarascon. 
De retour à Bordeaux, après plus d’un an d’absence, 
les choses ont  évolué : il faut changer d’orientation et 
le choix d’un métier s’impose. Après moult réflexions, 
Gilbert entre en apprentissage chez un patron-

charcutier (jadis appelé « Chaircuitier » qui désignait 
l’homme qui cuisait la chair). 
                 Apprenant facilement, il obtient son CAP et le voici ‘’petit ouvrier’’.Après le service militaire son patron lui 
confie vite des responsabilités, mais le langage cru et fleuri des gens du métier ne lui convient guère et l’incite à ‘’voler de 
ses propres ailes’’. Il s’en sent capable et se dit ‘’un jour je serai patron’’. 
                  Le destin lui fait signe au début des années 1950 : Madame Lacoste lui délègue la location-gérance du banc de 
charcuterie de son mari résistant et mort en déportation. Pour transporter les produits du laboratoire à son point de vente 
au marché des Capucins, il loue une  charrette à bras (20 Fr de l’heure à l’époque).Il se fait rapidement une clientèle, sou-
tenu par ses amis sportifs.  L’avenir lui sourit : en 1957, une connaissance lui fait savoir que Mr David veut vendre son 
commerce de charcuterie à PESSAC. (pour les anciens pessacais, auparavant cette maison abritait un réparateur de vélos 
Mr Castagné…) 
                 Gilbert n’hésite pas longtemps. Les délais de paiement consentis par Mr David, l’aide financière de la famille et 
des alliés, lui permettent de mener à bien la transaction. Le commerce est ouvert le 1er Mai 1957. 
               Tout va bien, beaucoup de travail et devant la qualité des produits proposés à la clientèle, le commerce prospère.  
               Gilbert a épousé sa première vendeuse, Juliette, la bien prénommée; deux garçons cimentent cette union. 
Le couple fait un parfait tandem .Mais en 1976, un projet d’élargissement de la route d’Arcachon, avec pour conséquences 
l’expropriation et la démolition des maisons et commerces, du côté impair de l’Avenue Jean Jaurès, se fait jour… 

C’est la panique ! A toutes fins utiles ils décident d’ouvrir un banc dans le marché couvert municipal (aujourd’hui disparu) 
de la place de la 5ème République. Puis, sur un terrain du lotissement commercial ‘’ Léon Morin’’ à France ils construisent 
une nouvelle charcuterie . 
Ouf ! L’avenir est assuré ! 
Le projet d’élargissement de la route ne verra finalement pas le jour  ce qui permettra progressivement, plusieurs agrandis-
sements du laboratoire qui est le poumon de l’entreprise. C’est ici que naissent tous les produits vendus dans les deux ma-
gasins. 
Le logement familial étant à l’étage au dessus il n’est pas rare que le soir, le dernier client parti, Mr Gilbert endosse la 
combinaison adaptée du bricoleur …… 

Le fils, Jean- Marie, depuis son adolescence a décidé d’être charcutier. 
Après des études universitaires, il intègre l’équipe LAGUERRE, épouse Tania ,qui va être formée par Juliette Laguerre 
afin d’assurer la relève des pionniers . 
Et, tout naturellement, en 1998, le relais est transmis et Gilbert a pris sa retraite…. à 70 ans, mais il ne peut s’empêcher, 
depuis le décès de son épouse, de venir tous les jours au magasin, particulièrement au labo, pour jeter un œil sur tout…. 
             L’évolution de la vie a permis d’ajouter à l’activité traditionnelle charcutière, l’offre traiteur : hors d’œuvre, sa-
lades diverses, plats cuisinés chauds ou froids, rôtisserie, pâtisseries salées, etc…, sont offerts aux chalands quotidienne-
ment, avec les rayons originels de volailles, fromages, conserves. 
L’équipe Laguerre, femmes et hommes, formée de spécialistes compétents et qualifiés, compose une famille dans laquelle 
certains ont vécu toute leur carrière profesionnelle d’ ‘’Artisan du Porc ‘’.    

 Le PORC : car c’est bien de lui qu’il s’agit de couper en morceaux choisis qui seront 
présentés au client, crus, cuits, salés, fumés, secs, etc…. 
 Le cochon donc, ne trottant plus, arrive mort et propre, de bon matin, sans crier gare, 
au 15 avenue J. Jaurès à 7h30. Mais par l’arrière du magasin- l’entrée des artistes, en 
quelque sorte - Il est immédiatement pendu au crochet de la chambre froide. Il ne peut 
s’échapper…. 
Ce qui l’attend n’est guère réjouissant pour lui ! 
                 Le préposé au long couteau arrive pour le dépecer en morceaux bien précis 
en fonction de ce que l’on veut en faire : jambons , rotis , saucisses, boudins ,grattons, 
pâtés divers, tricandilles, etc…. 
(la recette fameuse des tricandilles - trop longue à décrire ici- est à la disposition des 
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Tête à tête 



 

 

clients auprès de Mr Gilbert ) 
Le porc, étant une viande difficile, est traité ici tout à la main. 
A la viande s’ajoute, suivant les fabrications, des ingrédients naturels : ail, oignons, persil, 
céleri, poivre moulu, épices, aromates, herbes, petits légumes, pommes de terre épluchées 
à la main, etc…. 
Certaines recettes sont très anciennes : quelques-unes proviennent de la grand-mère ma-
ternelle de Gilbert qui était ‘’Maître de cuisine’’ (les saucisses, le boudin par ex, sont  gar-

nis et ‘’poussés’’ à la main- c’est bien mieux fini, dit Jean-Marie, et meilleur, renchérit le 
père fondateur-) 

                  Dans le cochon, tout est bon ! Même les ongles des pieds qui servent d’engrais 
aux pépiniéristes !!Parfois les yeux, pour la Faculté de Médecine…. 
Jean-Marie apporte quelques notes ‘’modernes’’ au labo, notamment dans la mise en ser-
vice de fours à gaz en inox avec régulation électronique qui assurent des cuissons parfaite-
ment maîtrisées et, en fin de travail, nettoyage et désinfection automatisés. On n’arrête pas 
le progrès….. 
Et pourtant, tout à côté, trônent toujours 4 énormes marmites en fonte d’alu, qui étaient 
autrefois chauffées au bois. Dans l’une d’elles, les têtes ….de porc mijotent toujours dans 
leur jus ! 
Les tables en Inox voisinent désormais avec les plans en hêtre et les billots en ‘’bois de 
bout’’ d’aulne. Au plafond, un écarteur en bois dur est là pour rappeler et donner un clin 
d’œil au passé pas si ancien que cela ….. 
                                   Et pour clore la visite du Comité de Quartier de PESSAC Bourg à la 
Charcuterie LAGUERRE, on pourrait dire que la mayonnaise que Mr Gilbert a faite pendant toute son activité semble 
avoir bien pris et est reçue 5 sur 5 par le fils Jean- Marie , qui continue à se lever tous les matins à 3h30- 4h pour assurer 

une bonne gestion de l’en-
semble. 
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Écarteur d’antan 

Décervelage ...en douceur 

Salle d’attente 

Opération au long couteau 

De la précision !  

Et les accueillantes  vendeuses 

Saucisses  

A TABLE  !!! 



 

 

RECAPITULATION  DES  ACTIVITES 

Activités hebdomadaires   : 
  
Scrabble traditionnel: lundi et vendredi à 14h - salle du syndicat de quartier, 28 avenue Roger Cohé  
       Contacter  Mme Merle   05 56 45 68 51              

 

 Scrabble  duplicate:     Lundi et jeudi  à 13h30 - salle Léon Blum 

                                               Contacter  Mme Lepic  05 56 45 43 61 

                                                

 Patchwork :                 Tous les jeudis  de 14h à 17h30 et le 3e jeudi du mois de 10h à                      
       17h30mois - salle du Quartier, 28 Av. R.Cohé 

                                               Contacter  Mme Juhel 05 56 36 21 68 

                                                                   Mme Mazaud 05 56 65 32 88 

   
Tarot:                           Mardi à 14 h 

                                              Vendredi soir et samedi soir à partir de 21h - salle du syndicat de                            
                                   quartier, 28 Av. Roger Cohé  
                                              Contacter Mme Lasfargues 06 47 63 19 10 

                         Marylène 06 61 36 23 53 

            Richard 06 07 52 82 94 

 

Tricot                           Tous les mardis - salle Poujeau, mail Mendes France  - de 13h45 à 17h30 

                                      Contacter Mme Rousseau-Simon  05 56 46 03 61  
  

Bridge                               Mercredi à 14h30 , salle de quartier, 28 rue Roger Cohé 

                                              
                  Contacter Paul Faurel  06 83 30 63 16 

 

Evènements prochains:  
Vide-greniers:    Prochain vide-greniers        le  23 septembre 2012      à BELLEGRAVE 

                             Contacter  SYLVIE  06 72 43 90 38 

 

Concours de duplicate:  Vermeil 1 : samedi 10 novembre 2012 

         Vermeil 2 : samedi 9 février 2013 

 ( suite au prochain n°) 

À  découper ou à copier et à joindre au chèque:                                                           ANNEE   2012-2013 

                                             
ADHESION OU RENOUVELLEMENT (chèque de 10 Euros à l’ordre du Syndicat de quartier de Pessac-Bourg,  à envoyer à 

« Monsieur le Président du Syndicat de Quartier , 13 Rue St Jacques, 33600 PESSAC) » 

                                  Ou à déposer dans la boîte aux lettres , 28 Avenue Roger Cohé 

   □  Je renouvelle mon adhésion                                                         □  J’adhère 

 

NOM:                     PRENOM:            ADRESSE:                          ADRESSE E-MAIL:  
-                             -                          -                                            - 
 

Page 8 

Vous trouverez les 
feuilles d’info EN COU-
LEURS  dans notre site 

internet:  
www.federation-

quartiers-pessac.com 

Cliquer sur « quartiers » 
puis sur « pessac-

bourg » puis sur 
« Journal d’informa-

tions  » 

LE SYNDICAT DE QUARTIER 

 Comme tous les ans, nous rappelons que notre association (apolitique et laïque) composée de bénévoles, 
œuvre dans l’intérêt des habitants du bourg de Pessac auprès des administrations en participant à toutes les réu-
nions de concertations qu’elles organisent,  en soutenant certains dossiers, en répercutant les demandes et les sug-
gestions des adhérents . Elle organise un certain nombre d’activités de loisirs (voir ci-dessus) et de manifestations 
(vide-greniers, etc). Elle dispose d’une boîte aux lettres postale sur la façade de la maison de quartier, 28 avenue 

Roger Cohé, et d’un boîte électronique (voir en bas de la page 1) pour recevoir le courrier des habitants. Il est de 
l’intérêt de tous que le nombre d’adhérents soit le plus important possible. Pour adhérer utiliser le coupon 
ci-dessous. 

Nous rendons hommage à René BOUSQUET, adhérent au syndicat de quartier,  qui nous a quittés cet été.  
Nous exprimons à son épouse,  Janine  qui œuvre avec un grand dévouement au sein de notre association,  à 
ses enfants et petits enfants, toute notre sympathie .  


